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RESUME 
Objectif : Au Tchad comme dans tout autre pays du Sahel, les élevages pastoraux sont soumis 
aux impacts de changement climatique dû à l’augmentation des températures et de la 
concentration atmosphérique de CO2, aux variations des précipitations et aux combinaisons de 
tous ces facteurs. L’étude vise à identifier les déterminants d’adoption de stratégies au 
changement climatique par les éleveurs dans la Province du Mayo Kebbi Ouest du Tchad.  
Méthodes et Résultats : Pour ce faire, une enquête a été réalisée auprès d’un échantillon de 845 
ménages d’éleveurs et agro-éleveurs choisis de façon aléatoire. Les données recueillies ont fait 
l’objet d’analyse fréquentielle et de régression logistique binaire. Les résultats ont montré que 
deux principaux groupes de stratégies d’adaptation au changement sont développés par ces 
éleveurs à savoir les stratégies productives et les stratégies défensives. Enfin, ils ont révélé que 
le nombre des petits ruminants, la perception du début tardif et de fin précoce des pluies, le 
niveau d’instruction et le statut social de l’éleveur ont été les principales variables qui 
influencent l’adoption des stratégies au changement climatique. 
Conclusion et application des résultats : Les résultats obtenus peuvent guider les politiques des 
stratégies d’adaptation au changement climatique efficaces en facilitant l’accès au crédit et la 
formation des éleveurs pour inciter les à diversifier leurs sources de revenus. Par ailleurs, 
l’aménagement et la préservation des couloirs de transhumance sont indispensables pour 
assurer une mobilité optimale du bétail 
Mots-clés : Changement Climatique, Stratégies Adaptation, Déterminants, Eleveurs, 
Régression Logistique, Tchad 
 
ABSTRACT 
Objective: In Chad, as in all other Sahelian countries, pastoral livestock farming is subject to 
the impacts of climate change due to rising temperatures and atmospheric CO2 concentration, 
variations in rainfall and the combination of all these factors. The study aims to identify the 
determinants of the adoption of climate change strategies by pastoralists in the West Mayo 
Kebbi Province of Chad.  
Methods and Results: a survey was conducted among a randomly selected sample of 845 herder 
households. The data collected were subjected to frequency analysis and binary logistic 
regression. The results showed that two main groups of strategies for adapting to change were 
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developed by these herders: productive strategies and defensive strategies. Finally, they 
revealed that the number of small ruminants, the perception of the late start and early end of 
the rains, the level of education and the social status of the herder were the main variables 
influencing the adoption of climate change strategies.  
Conclusion and application of findings: The obtained results can guide policies for effective 
climate change adaptation strategies by facilitating access to credit and training for livestock 
farmers to encourage them to diversify their sources of income. Furthermore, the development 
and preservation of transhumance corridors are essential to ensure optimal livestock mobility. 
Keywords : Climate change, Adaptation strategies, Pastoralists, Determinants, Logistic 
regression, Chad.  
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INTRODUCTION 
Le changement climatique constitue une 
préoccupation de plus en plus importante, 
tant du point de vue social qu’économique. 
En effet, il est associé à de vastes effets non 
seulement sur l'environnement, mais aussi 
sur les secteurs socio-économiques et 
connexes, y compris les ressources en eau, 
l'agriculture et la sécurité alimentaire, la 
santé humaine, les écosystèmes et la 
biodiversité puis les zones côtières 
(Kolawolé et al., 2011).Ainsi, depuis les 
dernières décennies, les pasteurs font face à 
des évolutions rapides de leur environnement 
dont le premier facteur qui imprime ces 
changements reste le changement climatique 
(Brooks, 2006). La zone sahélienne, en 
particulier, a enregistré de nombreux 
événements extrêmes tels que les 
sécheresses, les inondations à répétition, 
l’augmentation des températures depuis le 
début des années 1970 (Hulme et al., 2001 
cités par Bazin et. al, 2013). Selon 
Hounkponou (2015) les variabilités 
climatiques seront marquées par une 
occurrence plus forte de certains 
phénomènes météorologiques extrêmes 
comme les inondations, les sécheresses, les 
fortes chaleurs et les vents violents plutard 
l’horizon 2050. Au Tchad, les pasteurs 
mobiles ont dû faire face aux effets cumulés 
de plusieurs sécheresses graves (1971-1973, 
1983-1984, 2009-2010) et des conséquences 
qui en découlent en matière de reconstitution 
du cheptel. Ces crises ont en effet affecté très 
fortement la dynamique des troupeaux 
notamment la perte des animaux les plus 
faibles du fait des déficits alimentaires, la 
forte pression pathologique du fait de 
l’affaiblissement général des animaux, la 
sous production ou l’absence de production. 
Ces chocs ont eu également des impacts sur 
les pratiques des éleveurs et le 
développement de stratégies de résiliences et 
conduit à des modifications profondes des 
régimes de mobilité saisonnières et 
interannuelles, de recomposition du 
troupeau, de système d’élevage. Face à ces 
aléas, les pasteurs n’ont d’autre choix que de 
trouver des alternatives pour subvenir aux 

besoins de leurs troupeaux. L’adaptation 
apparaît comme un facteur important qui 
permet de minimiser les effets néfastes du 
changement climatique sur la production 
agricole future (IPCC, 2007 ; Lobell et Field, 
2008). Des études pour évaluer les impacts 
du changement climatique sur la production 
agropastorale sont menées au Tchad mais la 
plupart de ces études ont été menées dans des 
cadres des études nationaux ou régionaux, ce 
qui ne permet pas de saisir la dynamique liée 
au changement climatique et ses implications 
dans le Mayo Kebbi Ouest car la 
vulnérabilité et l’intensité de la variabilité 
climatique sont spécifiques à un milieu 
donné et la formulation de stratégies 
d’adaptation du niveau des impacts (Olabanji 
et al., 2021). Selon Ogouwalé (2006) et Yabi 
et al. (2016), le défi consiste à amener les 
pasteurs à trouver les moyens pour répondre 
à la fois aux menaces et aux opportunités que 
représentent les variabilités climatiques afin 
d’accroitre leurs revenus et améliorer leur 
condition de vie. Plusieurs stratégies ont été 
déjà développées par les producteurs eux-
mêmes ; d’autres par des ONG et autres 
encore pour maintenir leurs moyens de 
subsistance (Yegbemey, 2020). Cependant, 
la probabilité d’adopter ces stratégies varie 
d’un producteur à un autre. En effet, 
plusieurs paramètres sont susceptibles 
d’influencer l’adoption de ces stratégies 
d’adaptation (Elias et al., 2018). Mais il faut 
noter que ces paramètres varient d’une 
stratégie à l’autre et d’un continent à un 
autre. Il est donc impératif d’analyser les 
déterminants des stratégies d’adaptation aux 
variabilités climatiques et les facteurs qui 
influencent l’intensité de l’adoption des 
options d’adaptation en fonction des 
caractéristiques différentielles des éleveurs 
dans le Mayo Kebbi Ouest en zone 
soudanienne du Tchad. La connaissance des 
principaux facteurs socio-économiques 
influençant l’adaptabilité des éleveurs à la 
variabilité climatique peut jouer un rôle dans 
la formulation de politiques visant à atténuer 
les effets des variabilités climatiques 
(Deressa et al., 2009) ainsi que la 
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connaissance de ces facteurs socio-
économiques peut aider les décideurs à 
renforcer l’adaptation en investissant. 
 
MATERIEL ET METHODES 
Zone d’étude et données collectées :Située 
au sud-ouest du Tchad entre les  9°21,48’’ de 
latitude nord et 14°54,30’’ de longitude est, 
la Province du Mayo-Kebbi Ouest s’étend 
sur une superficie de 65 030 Km2, soit 5,1 % 
de la superficie totale du pays. Sa population, 
évaluée à plus de 565 087 habitants, 
majoritairement jeune pratiquant 
l’agriculture, l’élevage, la pêche et l’artisanat 
(INSEED 2009). L’agriculture et l’élevage 
sont de type extensif. Le cheptel de la 
Province, hormis les volailles est estimé à 
plus de 2 200 708 million de têtes toutes 
espèces confondues (MEPA 2017). La 
communauté pastorale est dominée par les 
Peuhls. L’élevage de type extensif composé 
de bovins et de petits ruminants associés aux 
porcins pour les populations autochtones ou 
de bovins et de petits ruminants associés aux 
asins pour les communautés pastorales est 
pratiqué. Le climat tropical de type soudano-
guinéenne (Beauvilain, 1995 ; Guichard et 
al., 1961) à deux saisons distinctes 
(Passinring 2006) fait de la Province l’une 
des zones agropastorales par excellence du 
pays. Les précipitations sont comprises entre 
800 et 1200 mm d’eau et connaissent une 
forte variabilité interannuelle ces dernières 
décennies. Aussi, l’extrême irrégularité 
pluviométrique est caractérisée par une 
succession de plus en plus constante des 
périodes sèches. Les années déficitaires 
correspondent aussi aux années de déficit 
pluviométrique qu’a connu la Province du 
Mayo-Kebbi Ouest en particulier et le Tchad 
en général. Les températures connaissent des 
fortes variations avec des maxima se situant 
autour de 40 °C et des minima autour de 
25°C (Palou 2005). Pour effectuer cette 
étude, un échantillonnage raisonné des 
ménages d’éleveurs de bovin a été réalisé 
dans les trois Départements de la Province. 
Les ménages sédentaires ont été choisis au 
hasard à partir de la liste de présence au focus 
group organisés dans les villages ou dans les 

campements visités et ceux mobiles, 
interrogés suivant la méthode dite 
d’interception soit au hasard de rencontres 
avec des campements de transhumants situés 
dans les territoires des villages visités, soit 
lors des réunions organisées dans les villages 
retenus. Au total, 845 chefs d’exploitation 
répartis dans 16 villages ont été renseignés. 
Dans chaque ménage cible, les chefs 
d’exploitation ont été choisi de façon 
aléatoire et étaient tous des éleveurs ayant un 
élevage de ruminants (principalement le 
bovin). 
Collecte des données : L’enquête par guide 
d’entretien a permis la collecte de données 
qualitatives en s’appuyant sur des entretiens 
semi-directifs. Les données collectées 
portent les caractéristiques 
socioéconomiques des exploitations et des 
ménages de pasteurs (l’âge du chef 
d’exploitation, le niveau d’instruction, etc.), 
les modes et pratiques d’élevage en cours. 
Analyse des données 
Modèle théorique : Sous l’effet du 
changement climatique actuel et futur, la vie 
des éleveurs reste marquée par des 
incertitudes et des risques à cause de la forte 
variabilité et de l’imprévisibilité de l’état des 
ressources naturelles dont dépendent les 
systèmes d’élevage pastoraux. Ces 
phénomènes naturels sont exacerbés par le 
comportement des éleveurs qui se caractérise 
par un individualisme prononcé, essentiel à 
sa réussite personnelle, mais pouvant 
occasionner une surexploitation des 
ressources et des conflits entre les différents 
usagers des ressources. Pour faire face aux 
chocs et changements qu’ils rencontrent, les 
éleveurs sont amenés à développer un certain 
nombre de stratégies d’adaptation. Celles-ci 
sont définies comme étant l’expression de la 
cohérence d’un ensemble de pratiques 
(Manoli et al., 2010 ; Moulin et al., 2008) ou 
l’agencement de plusieurs pratiques 
employées par les éleveurs pour traduire la 
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direction stratégique de leur activité 
d’élevage et de leur système d’activité. Il 
convient cependant de discerner deux types 
de stratégies : la stratégie défensive et 
offensive. La stratégie défensive est une 
réponse induite, non préméditée et contrainte 
face à un choc vécu par les familles alors que 
la stratégie offensive se rapporte à une 
logique d’anticipation (Ancey et al., 2017). 
Les éleveurs prennent des décisions pour 
anticiper un problème qui pourrait survenir. 
Ce deuxième type de stratégies fait appel au 
libre arbitrage des éleveurs et nécessite des 
recours à un ensemble de moyens (capitaux 
physiques, humains, naturels, sociaux et 
financiers) suffisants. L'adoption d'une 
stratégie est perçue comme l'acceptation avec 
le temps, d'un élément spécifique par des 
individus. L’adoption des innovations des 
techniques agricoles par exemple relève d’un 
comportement rationnel du producteur 
agricole qui accorde davantage de préférence 
dès lors qu’elle lui procure le plus d’utilité. 
C’est ainsi qu’il opère un choix entre les 
différentes innovations chimiques, 
organiques, biologiques et mécaniques. 
L'intérêt socioéconomique de l'adoption est 
que les nouvelles technologies permettent 
aux producteurs d'améliorer le niveau de 
rendement, la qualité des produits et les 
revenus afférents. L'adoption d'une 
technologie telle la variété améliorée est une 
décision individuelle, qui dépend d'un certain 
nombre de facteurs clés. Dans la littérature, 
deux modèles sont couramment utilisés pour 
analyser les décisions d’adoption d’une 
technologie : le modèle Logit et le modèle 
Probit (Arodokoun et al., 2012 ; Yabi et al., 
2016 ; Adesina et al., 2000 ; Sale et al., 
2014). Dans cette étude, pour des raisons de 
commodité, le modèle Logit est utilisé dans 
la modélisation des décisions d’adaptation au 
changement climatique. Il a fait ses preuves 
dans plusieurs études (Doucouré, 2002 ; 
Somda, 2002 ; Hurlin, 2003 ; Ben-Salem et 
al., 2006 ; Ouédraogo et al., 2010 ; Mariano 
et al.,2012 ; Salhi et al.,2012 ; Khonje et al., 
2015). Ce modèle paraît plus approprié dans 
la spécification des relations entre la 

probabilité d'adoption et les déterminants de 
celle-ci (Adesina et al., 2000). 
Modélisation des déterminants des 
stratégies d’adaptation : En vue d’établir le 
lien de causalité entre les stratégies 
d’adaptation, les systèmes pastoraux et les 
caractéristiques des éleveurs, un modèle 
logistique Logit binaire a été spécifié. Ce 
modèle se base sur ceux de déterminants des 
stratégies d’adaptation au changement 
climatique utilisés dans certaines études (El 
Sanharawi et Naudet, 2013 ; Ayedegue et al., 
2020 ; Idrissou et al., 2020). La seconde 
étape a consisté à identifier les déterminants 
de stratégies par des régressions 
économétriques. Ceci s’est basé sur 
l’hypothèse selon laquelle l’éleveur adopte 
une combinaison de mesures d’adaptation 
pouvant lui permettre de faire face aux effets 
du changement climatique. Un modèle de 
régression logistique binaire a été spécifié 
pour chaque stratégie ; les types de stratégies 
choisis par l’éleveur ayant été supposés 
indépendants les uns des autres. Il assimile 
les décisions des producteurs à une variable 
dichotomique prenant la valeur 1 s’il y a 
adoption et 0 sinon. Le principe fondamental 
du modèle est basé sur la probabilité pour un 
individu d'adopter ou non l'innovation ou le 
produit qui lui est proposé (Maddala, 1983 ; 
Gourieroux, 1989 et Doucouré, 2001). Une 
propriété très intéressante de la régression est 
qu’elle permet d’estimer un odds ratio (OR) 
qui fournit une information sur la force et le 
sens de l’association entre la variable 
explication (Xi) et la variable à expliquer 
(Yi). Le modèle logit peut être spécifié 
comme suit : 
Yi

* = α + βXi + Ɛi 
Avec Yi

* le bénéfice ou l’utilité de 
l’engagement de l’éleveur dans la pratique 
d’une stratégie donnée ; Xi est un vecteur de 
variables exogènes ; β les paramètres du 
modèle et Ɛi une perturbation aléatoire. 
La variable Yi

* n’étant pas observable. Il 
parait nécessaire de générer une variable 
observable exprimant la pratique des 
stratégies adoptées par les éleveurs. 
En posant :  Yi = �1 𝑠𝑠𝑠𝑠 𝑎𝑎𝑎𝑎𝑎𝑎𝑎𝑎𝑎𝑎𝑎𝑎𝑎𝑎𝑎𝑎

0 𝑠𝑠𝑠𝑠𝑠𝑠𝑠𝑠𝑠𝑠  
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On aura :  Yi = �1 𝑠𝑠𝑠𝑠 𝑌𝑌 ∗ > 0 
0 𝑠𝑠𝑠𝑠 𝑌𝑌 ∗ ≤ 0  

Selon Hurlin (2003), la régression du modèle 
logit caractérisant l'adoption par un 
échantillon d’éleveurs se spécifie comme 
suit : 

𝑃𝑃𝑃𝑃 = 𝐸𝐸(𝑌𝑌𝑌𝑌) = (𝛼𝛼 + 𝛽𝛽𝛽𝛽𝛽𝛽) 
Où l’indice « i » indique la nième observation 
dans l’échantillon, Pi est la probabilité qu’un 
individu fasse un choix donné Yi et α une 
constante.  
Il convient de noter que les coefficients 
estimés n'indiquent pas directement l'effet du 
changement des variables explicatives 
correspondantes sur la probabilité (p) de 
l'occurrence des résultats. Un coefficient 
positif signifie que la probabilité augmente 
avec l'accroissement de la variable 
indépendante correspondante (Neupane et 
al., 2002). L'évaluation du modèle s'est faite 
à partir du pourcentage de prédiction correct. 
Les coefficients des régressions sont estimés 
par la méthode du maximum de 
vraisemblance. La statistique de Wald est 
utilisée pour tester les paramètres des 

régressions. Cette statistique se distribue 
suivant la loi de chi2 à un degré de liberté. 
Comme alternative, la signification d’un 
rapport de cote peut être examinée en 
utilisant un intervalle de confiance. Si ce 
dernier est plus grand que 1, l’hypothèse 
nulle n’est retenue, autrement elle doit être 
rejetée (Desjardin, 2005). 
Spécification des variables du modèle : Le 
modèle logit a consisté à voir s’il y a une 
relation entre l’adoption de stratégie et les 
variables liées à l’éleveur et son exploitation 
telles que âge, niveau d’instruction, taille de 
ménage, superficie exploité, statut social, 
élevage comme activité principale, situation 
agro-écologique, nombre de bovins, nombre 
de petits ruminants et celles liées à la 
perception du changement des précipitations 
comme baisse de la pluviométrie, début 
tardif et fin précoce des pluies (Ouédraogo et 
al., 2010).Les différentes variables 
considérées, leur niveau de mesure ainsi que 
les signes espérés pour l’adoption des 
stratégies d’adaptation sont consignés 
respectivement dans le tableau 1 ci- après. 

 
Tableau 1 : Signes des variables 
Variable  Type de variable Modalité Signe attendu 
Age  Continue  - +/- 
Niveau d’instruction Dichotomique 1=Oui 

0=Non + 

Taille de ménage Continue  - + 
Superficie emblavée Continue  - + 
Statut social Dichotomique 1=Oui 

0=Non +/- 

Elevage comme activité 
principale 

Dichotomique 1=Oui 
0=Non + 

Zone agro-écologique (lieu de 
résidence) 

Dichotomique 1=Oui 
0=Non - 

Nombre de bovins Continue  - + 
Nombre de petits ruminants Continue - - 
Baisse de la pluviométrie Dichotomique 1=Oui 

0=Non + 

Début des pluies Dichotomique 1=Oui 
0=Non + 

Fin des pluies Dichotomique 1=Oui 
0=Non + 

Les données collectées ont été traitées à l’aide du tableur Excel 2013. Les analyses ont été 
effectuées dans SPSS version 23.0 (2016).  
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RESULTATS  
Stratégies d’adaptation identifiées :Cinq 
stratégies d’adaptation réparties en deux 
groupes de stratégies (productives ou 
proactives) ont été développées par les 
éleveurs. Concernant la première, 52,74 % 
des éleveurs enquêtés ont développé des 
activités non agricoles afin de s’adapter. 
Ainsi, les éleveurs du département de Lac-
Léré ont plus tendance (38,71 %) à 
développer les activités extra agricoles 
comme le commerce, la fonction publique, la 
pêche etc. pour diversifier leurs sources de 
revenu. Les résidus de culture et les SPAI 
sont bien utilisés comme les compléments 
alimentaires destinés à suppléer les animaux 
surtout en saison sèche. En effet, le recours 
aux SPAI est bien plus utilisé dans le 
département de Mayo Dallah soit près de 60 
% des éleveurs alors que l’association résidus 
de culture et SPAI le sont respectivement de 
65,77 % et 63,98 % dans les départements de 
Mayo Binder et de Lac-Léré. L’adoption de 
maraîchage est fonction des éleveurs 
rencontrés par zone agro-écologique. Ainsi, 
près de 70 % des éleveurs du département de 
Lac-Léré et près de la moitié de ceux du 
département de Mayo Binder investissent 
dans cette activité dont la principale culture 
est l’oignon. L’espèce bovine ne constitue 
pas l’unique espèce élevée par les éleveurs 
enquêtés. Les espèces caprines et ovines sont 
élevées par presque tous les ménages comme 
stratégie d’adaptation. Leurs effectifs varient 
d’un département à un autre. Ainsi, l’effectif 

est presque le même (51 ± 35 têtes) dans les 
départements de Mayo Binder et de Lac-Léré 
alors qu’il a baissé drastiquement (37 ± 29 
têtes) dans le département de Mayo Dallah. 
La deuxième stratégie concerne la mobilité. 
Elle est adoptée comme l’unique stratégie 
défensive dans les différents départements. 
En effet, la petite transhumance est bien plus 
pratiquée dans le département de Lac-Léré 
soit 53,23 % tandis que la grande 
transhumance est quant à elle bien plus 
pratiquée dans le département de Mayo 
Dallah (40,29 %). 
Déterminants des stratégies 
d’adaptation : Le test de Wald révèle que 
l’hypothèse nulle selon laquelle les 
coefficients sont simultanément égaux à zéro 
est rejetée (tableau 2) dans l’adoption des 
activités non agricoles, d’apport de 
compléments alimentaires et de maraîchage. 
Ainsi, sur cinq variables explicatives 
retenues pour expliquer l’adoption de 
l’activité non agricole, deux à savoir le 
niveau d’instruction et le statut de l’éleveur 
sont significatives. Quant à l’apport de 
compléments, quatre variables sur onze se 
sont révélées significatives : le nombre de 
caprins, la surface agricole exploitée, le 
début tardif et la fin précoce des pluies se 
sont avérées significatives dans le modèle. 
Enfin, seule la superficie agricole exploitée 
sur huit prises pour le maraîchage est 
significative. 
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Tableau 2 : Régression des modèles d’adoption de l’activité non agricole, de l’apport de compléments et de maraîchage 

Variables Activités non agricoles Apport de compléments Maraîchage 
Coefficient Wald p-value Coefficient Wald p-value Coefficient Wald p-value 

AGE     0,002 0,046 0,830    
ELEV 0,119 0,096 0,756    19,611 0,000 0,993 
TEXPL 0,019 1,120 0,290 19,904 0,000 0,993    
NIVINST -1,220 15,474 0,000*** -18,298 0,000 0,996 -18,333 0,000 0,996 
STATUT -5,242 23,153 0,000*** -0,450 2,060 0,151 -0,450 2,060 0,151 
NbBOV    -0,004 1,486 0,223    
NbOV    -0,009 2,604 0,107    
NbCAP    -0,040 18,632 0,000***    
SUPEXP -0,030 0,342 0,558 0,132 12,665 0,000*** 0,132 12,665 0,000*** 
BAISP    -0,822 0,615 0,433 -0,777 0,630 0,427 
DEBTARD    -4,184 88,571 0,000*** 1,058 1,973 0,160 
FINPREC    1,233 9,559 0,002** 16,642 0,000 1,000 
Constante  0,153 0,074 0,786 21,015 0,000 0,995 -20,147 0,000 1,000 
Observation 845 845  845  
 % correct 87,3 87,3  83,4  
*** p ˂ 0,001; ** p ˂ 0,01 
ELEV : élevage comme activité principale, TEXPL : taille d’exploitation, NIVINST : niveau d’instruction, NbBOV : nombre de bovins, NbOV : nombre d’ovins, NbCAP : 
nombre de caprins, BAISP : baisse des pluies, DEBTARD : début tardif des pluies, FINPREC : fin précoce des pluies 
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De même, le tableau 3 présente les résultats 
de régression pour l’adoption des petits 
ruminants. En effet, sur sept variables 
retenues pour expliquer l’adoption des petits 
ruminants, une variable (début tardive des 

pluies) est significative dans le modèle caprin 
et deux variables (début tardive des pluies et 
le statut de l’éleveur) ont influencé 
l’adoption d’ovins. 

 
Tableau 3 :Régression du modèle d’adoption des petits ruminants 

Variable Caprin Ovin 
Coefficient Wald p-value Coefficient Wald p-value 

Nbre de bovins 0,009 3,160 0,075 0,002 0,240 0,624 
Nbre d’ovins -0,08 1,187 0,276    
Nbre de caprins    -0,009 0,636 0,425 
Début tardif -1,948 0,590 0,001** -2,177 5,125 0,024* 
Fin précoce 18,871 0,000 1,000 1,509 3,177 0,075 
Baisse de pluies 1,090 1,514 0,218 -18,279 0,000 0,999 
Niveau 
d’instruction 

-1,386 3,430 0,065 -0,185 0,170 0,680 

Statut social  0,213 0,141 0,707 1,180 3,954 0,047* 
Observation 845 
% correct 85 

** p ˂ 0,01 * p˂ 0,05  
 
 
De même, le test de Wald révèle que 
l’hypothèse nulle selon laquelle les 
coefficients sont simultanément égaux à zéro 
est rejetée (tableau 4) dans l’adoption de la 
transhumance. Sur les six (6) variables prises 
pour expliquer l’adoption de la transhumance 

comme stratégie défensive, quatre se sont 
révélées significatives. Il ressort de ce 
tableau que le nombre de caprins, le début 
tardif et la fin précoce des pluies et le statut 
de l’éleveur influencent l’adoption de la 
transhumance. 

 
Tableau 4 : Régression du modèle d’adoption de la transhumance 

Variables Transhumance 
Coefficient Wald p-value 

Nombre bovin 0,004 1,012 0,314 
Nombre ovin -0,003 0,220 0,639 
Nombre caprin -0,040 19,269 0,000*** 
Début tardif -4,926 64,430 0,000*** 
Fin précoce 1,320 6,645 0,003** 
Statut social 6,175 116,119 0,000*** 
Observation 845 
 % correct 84 

*** p ˂ 0,001, ** p ˂ 0,01  
DISCUSSION  
Les principaux résultats obtenus au cours de 
cette étude ont montré que les stratégies 
adoptées par les éleveurs sont représentées 
par deux groupes différents qui sont les 
stratégies productives et défensives. Thiam 
(2008) a également trouvé deux types de 

stratégies d’adaptation au changement 
climatique dans ses études menées au 
Sénégal selon qui, les types de stratégies 
adoptées par les agropasteurs sont la mobilité 
dans l’espace comme stratégie défensive et la 
diversification des activités comme stratégie 
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productive. Au Burkina Faso, Kanao (2012) 
a identifié deux types de stratégies adoptées 
par les pasteurs pour faire face au 
changement climatique en fonction des zones 
agroécologiques; il s’agit des stratégies 
défensives et stratégies productrices. Par 
ailleurs, Labayi et al. (2020) ont quant à eux 
identifié trois groupes différents de 
stratégies, qui sont les stratégies 
thérapeutiques, les stratégies émergentes les 
stratégies défensives endogènes d’adaptation 
au changement climatique dans les systèmes 
d’élevage pastoraux au nord-est du Bénin. 
Ces résultats sont en phase avec ceux de 
Jouve (2010), Agridape (2011), Berhanu et 
Beyene (2015) selon qui, la transhumance, 
l’apport de compléments alimentaires et 
l’introduction des espèces résistantes à la 
sécheresse seraient des moyens de lutte pour 
réduire la mortalité des animaux dans un 
contexte d’incertitude des ressources 
pastorales. La diversification des sources de 
revenu par l’adoption des activités non 
agricoles réduirait la sensibilité des ménages 
pauvres en milieu rural à la variabilité et le 
changement climatique. Ce résultat est en 
conformité à ceux de Berhanu et Beyene 
(2015), Sarr et al. (2015), Kiendrébéogo 
(2010), Hassan et Nhemachena (2008) selon 
qui, l’orientation des ménages vers des 
moyens de subsistance non agricoles ou la 
diversification des sources de revenu 
constituent des stratégies d’adaptation pour 
les communautés touchées par la variabilité 
climatique. Madidé et Morembaye (2020) 
ont rapporté des résultats similaires en citant 
le maraîchage et la diversification des 
sources de revenu par les activités non 
agricoles comme les stratégies à la variabilité 
et au changement climatique par les paysans 
de Kouh-est au sud du Tchad. Les résultats 
de l’étude de Naess et al. (2010) sur les 
stratégies adoptées par les agropasteurs face 
au changement climatique en Éthiopie et au 
Mali sont en conformité avec nos résultats. 
En ce qui concerne les déterminants des 
stratégies des éleveurs au changement 
climatique, plusieurs modèles de régressions 
ont été testés. Les résultats obtenus ont 
montré que l’adoption des stratégies 

d’adaptation au changement climatique 
dépend de la perception des paramètres 
climatiques, des caractéristiques 
socioéconomiques et démographiques de 
l’éleveur. Le nombre des petits ruminants, la 
perception du début tardif et fin précoce des 
pluies, le niveau d’instruction et le statut 
social de l’éleveur ont eu des effets 
significatifs sur l’adoption des stratégies au 
changement climatique. Pour ce faire, le 
statut social, le début tardif et la fin précoce 
des pluies ont des influences positives dans 
le modèle d’adoption de la mobilité au seuil 
de 0,1 %. Ces résultats suggéreraient que les 
éleveurs sont disposés à la mobilité afin de 
protéger leur patrimoine. Le nombre de 
caprins a une influence significative négative 
sur la mobilité à cause peut-être de leur 
capacité de résistance aux conditions de 
manque de pâturages. Par ailleurs, les 
variables début tardif et fin précoce des 
précipitations ont influencé négativement 
pour la première et positivement pour la 
seconde respectivement au seuil de 0,1 % et 
1 % dans le modèle d’adoption d’apport de 
compléments alimentaires. Car en effet, 
l’allongement de la période de disette 
alimentaire dû à un retour tardif des 
précipitations coïnciderait avec l’épuisement 
des résidus de récolte stockés. Ce qui 
justifierait le recours des éleveurs à l’achat de 
SPAI. La superficie emblavée et l’effectif de 
caprins ont respectivement influencé 
positivement et négativement au seuil de 0,1 
% l’apport de compléments alimentaires. Les 
résidus de récolte collectés et la résistance 
des caprins au manque de pâturages 
expliqueraient ces résultats. Dans le modèle 
d’adoption de maraîchage, seule la superficie 
emblavée a eu une influence significative. 
Elle a affecté positivement au seuil de 0,1% 
la pratique de maraîchage. En effet, la 
disponibilité des terres agricoles et l’eau 
disposeraient les éleveurs à adopter le 
maraîchage pour diversifier les sources de 
revenu et faire face à la variabilité et au 
changement climatique. Le niveau 
d’instruction a eu une influence négative 
dans le modèle d’adoption de l’activité non 
agricole. Les habitudes culturelles des 
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éleveurs de tradition ne seraient pas 
favorables à l’adoption d’autres activités. De 
même, le statut social allochtone a eu une 
influence négative dans le modèle. Enfin, le 
début tardif des pluies, le statut de l’éleveur 
ont influencé l’adoption des petits ruminants. 
Ces résultats sont similaires à ceux de 
Berhanu et Beyene (2015) en Ethiopie; 
Komba et Muchapondwa (2015) en 
Tanzanie; Kgosikoma et Batisani (2014) au 
Botswana. Ces auteurs ont rapporté dans 
leurs études la pluviométrie, le niveau 
d’éducation et le nombre des petits ruminants 
sont des déterminants de l’adoption des 
stratégies d’adaptation au changement 
climatique. Pour Idrissou et al. (2020) et 
Yegbemey et al. (2014), les perceptions des 
variables du changement climatique sont des 
prérequis aux stratégies. En revanche, Labiyi 

et al. (2020) rapportent dans leurs études que 
la diminution des pluies et l’augmentation 
des températures perçues par l’éleveur ne lui 
permettent pas de s’adapter au changement 
climatique; ce qui est contraire aux résultats 
de Kosmowski et al. (2016). Par ailleurs, le 
niveau d’instruction atteint par l’éleveur ne 
lui permet pas d’adopter une stratégie. Plus 
l’éleveur a un niveau d’éducation bas, moins 
il adopte des stratégies pour s’y adapter. Ce 
résultat est similaire à ceux de Labiyi et al. 
(2020) mais contraire à ceux de Sanogo et al. 
(2016). Des caractéristiques 
socioéconomiques et démographiques des 
éleveurs (statut social, niveau d’instruction, 
nombre de caprin.) influencent les stratégies 
qu’ils développent face aux effets du 
changement climatique (Katé et al., 2014; 
Ayedegue et al., 2020). 

 
CONCLUSION ET APPLICATION DES RÉSULTATS 
Cette étude a permis de mettre en évidence 
les différentes d’adaptation développées et 
adoptées par les éleveurs pastoraux pour faire 
face aux effets de la variabilité et du 
changement climatique au sud-ouest du 
Tchad. Les résultats obtenus n’ont exhibé 
que les éleveurs s’adaptent utilisant deux 
grandes stratégies qui sont la mobilité dans 
l’espace comme stratégie défensive et la 
diversification des activités non agricoles 
(commerce, la fonction publique, pêche) 
comme stratégie productive. Cependant, 
l’étude a révélé que le nombre des petits 
ruminants ; d’autres caractéristiques propres 
à l’éleveur telles que la superficie agricole 
emblavée, le statut social et le niveau 
d’instruction et certaines caractéristiques 
pluviométriques comme le début tardif et 
l’arrêt précoce des pluies sont les principaux 
déterminants qui influencent l’adoption des 

stratégies. Les résultats obtenus peuvent 
guider les politiques visant à favoriser des 
stratégies d’adaptation efficaces face au 
changement climatique en leur facilitant 
l’accès au crédit et la formation pour inciter 
les éleveurs à diversifier leurs sources de 
revenus. De plus, la valorisation et le 
stockage des résidus de culture en tant que 
complément alimentaire pendant la période 
de soudure, ainsi que la création de banques 
de fourrage, contribueraient à renforcer la 
sécurité alimentaire du bétail. Par ailleurs, 
l’aménagement et la préservation des 
couloirs de transhumance sont 
indispensables pour assurer une mobilité 
optimale du bétail. Ainsi, les politiques 
sectorielles doivent promouvoir le 
développement des systèmes d’élevage 
pastoraux plus résilients face aux défis 
environnementaux. 
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